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Résumé 

Face à la construction technoscientifique de la médecine, la philosophie est appelée à 
travailler avec l’univers soignant dans le cadre de l’éthique par l’analyse des pratiques. Cette 
démarche d’éthique appliquée est aujourd’hui le lien le plus fort qui unit soin et philosophie. 
Il n’est pourtant pas le seul qui puisse se concevoir. Il existe actuellement une forte réflexion 
autour de la fin de vie, portée en France par le mouvement des soins palliatifs. Une partie 
importante de la philosophie consiste en une réflexion sur le sens et la valeur de la vie. Or, ce 
sens est particulièrement questionné en fin de vie. Cette réflexion menée par la philosophie 
n’est pas à visée purement spéculative. La maïeutique socratique donne un exemple 
d’accompagnement de l’autre dans son questionnement. Est-il possible de réaliser un « soin 
philosophique » pour les personnes en fin de vie ? Y-a-t-il une place pour une philosophie 
active dans les soins au même titre que la psychologie ou la religion ? Cela afin d’éviter que la 
déchristianisation de notre société ne porte préjudice à l’accompagnement existentiel des 
malades en fin de vie. 
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